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ESCH-SUR-ALZETTE

Le nouvel hôpital Südspidol mis en service
en 2026

Damien GOLINI

Le nouvel hôpital d’Esch-sur-Alzette sera constitué de trois bâtiments triangulaires et d’un bâtiment annexe. Il
comprendra 583 lits et 16 salles d’opération.  Photo DR

Initialement prévue en 2022 puis repoussée une première fois à 2024, la mise en

service du futur grand hôpital d’Esch-sur-Alzette est finalement programmée pour

2026. Pas plus tard, assure la direction : les travaux d’excavation pourraient même

commencer au printemps.

Fruit du regroupement des trois hôpitaux du sud du pays (Esch-sur-Alzette, Dudelange,

Niederkorn) l’hôpital nouvelle génération Südspidol comprendra entre autres 583 lits, 16

salles d’opération, 12 salles endoscopie, 4 scanners, 3 IRM… et un parking de 1 500

places. Un projet ambitieux destiné à réduire les coûts de fonctionnement de 15 % du

centre hospitalier Emile-Mayrisch, réparti sur les trois sites.

Ce nouvel hôpital doit aussi répondre aux besoins de prise en charge grandissants d’une

population qui ne cesse de croître dans le sud du pays, et également aux besoins des
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frontaliers, aimantés par l’offre de soin du Grand-Duché.

• Le planning respecté malgré la crise

Mais il n’y a pas qu’en France où les grands projets prennent du retard. D’abord annoncée

pour 2022, puis pour 2023/2024, sa mise en service a finalement été repoussée à 2026, a

fait savoir le ministre de la Santé Luxembourgeois il y a tout juste un an. Entre-temps, la

crise sanitaire est passée par là et la rumeur d’un nouveau report a enflé.

« Malgré la situation actuelle due au Covid-19, le projet Südspidol continue de progresser

de manière stable et constante », tient à rassurer la direction.

Les travaux d’excavation devraient d’ailleurs commencer au printemps. Malgré la crise

sanitaire, le chantier a débuté l’année dernière avec la préparation du sous-sol : les

canalisations ont été déplacées, ainsi que le cours d’eau de la « Dipbech » qui ne

retrouvera son lit qu’à l’issue des travaux. Toutes les autorisations ont été délivrées : le

planning ne devrait plus évoluer, sauf si de nouvelles « exigences techniques », termes

utilisés par le ministre de la Santé en 2020 pour expliquer le retard accumulé,

apparaissaient d’ici là…

• 541 M€ d’investissement

L’hôpital sera construit à Esch-Raemerich près de Belval, à proximité de la station Esso. Il

sera composé de trois bâtiments triangulaires reliés entre eux, ainsi que d’un bâtiment

annexe. Dessiné par le cabinet d’architecture autrichien Albert Wimmer ZT-GmbH, il a été

conçu pour fluidifier les flux de patients et optimiser une prise en charge personnalisée.

Des modifications pourraient encore être apportées pour que le nouvel hôpital puisse

« répondre aux exigences sanitaires d’un foyer épidémique ».

L’investissement s’élève à 541 M€, dont 433 M€ apportés par l’État par le biais du fonds

pour le financement des infrastructures hospitalières.
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Le chantier du nouvel hôpital a démarré en 2020 avec la préparation du sous-sol. Le site d’Esch-Raemerich a été
retenu pour son implantation.  Photo DR /Chem


